SENTENCE 

DU  CHASTELET 

DE  PARIS, 


QUI  condamne  trois  Ecrits  imprimés  ayant  pour 
titre  ; le  premier  , Mandement  de  Monfeigneur 
FEvêque  de  Saint  Pons  ; le  fécond  9 Mandement  de 
Monfeigneur  FEvêque  d’Auxerre  ; ÔC  le  troifieme  , 
Mandement  de  Monfeigneur  FEvêque  de  Troyes  , 
à être  lacérés  SC  brûlés  en  la  Place  de  Grevé  par 
V Exécuteur  de  la  Haute-Jufüce . 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  CHASTELET, L 

Du  Vendredi  dix-neuf  Novembre  mil  fept  cens  cinquante-fîx. 

VU  en  1-a  Chambre-  du  Confeil , la  Compagnie  aiTem- 
blée.j  trois  Ecrits  imprimés  , fans  noms  d’ImprU 
meurs  $ le  premier , in-quarto  , contenant  1 o pages 
& 10  lignes  y intitulé  : Mandement  de  Monfeigneur  T Evêque 


de  Saint  Pons  , par  lequel  il  adopte  le  Mandement  8c  In- 
ftruction  Paftorale  de  Monfeigneur  l’Archevêque  de  Paris , 
par  lui  publié  le  15?  Septembre  de  la  préfente  année  1756  , 
8c  en  ordonne  l’exécution , commençant  par  ces  mots  : Paul- 
Alexandre  de  Guénet , par  la  Miféricorde  de  Dieu  & autorité 
du  S.  Siégé , Evêque  de  Saint  Pons , &o.  8c  finiffant  par 
ceux-ci  : D onné  à Paris  le  2<)  Oclobre  iy$G.  t P-  A. 
Evêque  de  S.  Pons . Le  fécond  , aufll  in-quarto  , contenant 
7 pages  8c  demie  , intitulé  : Mandement  de  Monfeigneur 
U Evêque  d Auxerre , publié  le  Dimanche  7 Novembre  dans 
fon  Eglife  Cathédrale  , commençant  par  ces  mots  : Vos  be- 
Joins  fpirituels  , M.  T.  C.  F.  étant  la  mefurc  de  Nos  devoirs , 
c’en  ejl  un  effentiel pour  Nous  de  vous  uifruire  fur  des  points 
fur  lef quels  l’incertitude  & le  mauvais  exemple  peuvent  ébran- 
ler votre  Foi  , & affoibhr  l’obéijjance  que  vous  deve%_  au  Corps 
des  premiers  Pafeurs  dans  les  chofes  qui  concernent  la  Reli- 
gion ; 8c  fini  (Tant  par  ceux-ci  : J.  M.  Evêque  d’ Auxerre. 
Donné  à Auxerre  le  Dimanche  y Novembre  ly  5 G ; & par 
Nous  publié  dans  notre  Eglife  Cathédrale  : à la  fuite  duquel 
Mandement  efl  une  Lettre  de  M.  l’Evêque  d’Auxerre,  à 
M.  le  Lieutenant  Général  du  Bailliage  d’Auxerre  , datée  de 
Regennes,  le  8 Novembre  17 y6 , commençant  par  ces  mots  : 
Je  viens  , Monfeur , d’ apprendre  avec  furprife  que  votre 
Compagnie  convoquée  extraordinairement , &c.  8c  finiffant 
par  ceux-ci  : J’ai  l honneur  d’être  avec  un  parfait  attachement, 
Monfeur,  votre  très , &c.  J.  M.  Evêque  d’ Auxerre.  Et  le^ 
troifieme,  in-douye , contenant  8 pages,  intitulé  : Mande- 
ment de  Monfeigneur  l’Evêque  deTroy  es,  du  premier  Novem- 
bre 1 756.  commençant  par  ces  mots  : Mathias  ,parlaMifé - 
ricorde  de  Dieu  & par  la  grâce  du  Saint  Siégé  Apofiolique , 
Evêque  de  Troyes , &c.  8c  finiffant  par  ceux-ci  : Donné  à 
l’Abbaye  de  Murbak  , fous  le  fceau  de  nos  Armes  , le  premier 


/ 
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du  mois  de  Novembre  de  L'an  iy$G.  f Mathias,  Evêque  de 
Troy  es  ; les  Concluions  du  Procureur  du  Roi  : Oui  le  Rap- 
port de  Monieur  Couvreur , Confeiller  : 

— i -J&y  r ' i • . t • ■.  ' * / . . — ^ , * . v . 

Il  est  dit  par  Délibération  de  Confeil  , la  Compa- 
gnie  aiTembiée , oui  fur  ce  les  Gens  du  Roi  en  leurs  Con- 
clufions , que  lefdits  trois  Ecrits  imprimés  feront  lacérés  6c 
brûlés  en  la  Place  deGreve,  par  l’Exécuteur  de  la  Haute- 
Juftice,comme  tendants  au  fchifne,renfemiantsuneadhéion 
téméraire  à l’Ecrit  flétri  par  la  Sentence  du  4 Novembre  pré- 
fentmois,  ôc  contenant,  ainfî  que  ledit  Ecrit,  des  propofitions 
attentatoires  à l’autorité  du  Roi  fur  tous  fes  Sujets,  tant  Ec- 
cléiaftiques  que  Laïques , injurieufes  aux  Parlements  Ôc  à 
tous  les  Magiftrats  , propres  à émouvoir  les  efprits , Ôc  con- 
traires au  filence  preferit  par  la  Déclaration  du  Roi  du  z 
Septembre  1754,  Arrêts,  Réglements  ôc  Sentences  rendus 
en  conféquence  : Qu’il  eft  enjoint  à tous  ceux  qui  en  ont  des 
exemplaires,  de  les  apporter  au  Greffe  Civil  du  Châtelet  , pour 
y être  fupprimés  ; ôc  qu’il  eft  fait  défenfes  à tous  Imprimeurs  , 
Libraires , Colporteurs  ôc  autres  , de  les  imprimer , vendre, 
débiter  ou  autrement  diftribuer,  fous  peine  de  punition  cor- 
porelle ; comme  aufli , qu  a la  Requête  du  Procureur  du  Roi , 
il  fera  informé  pardevant  mondit  Sieur  Couvreur , contre 
ceux  qui  ont  compofé  , vendu  , ou  autrement  diftribué  lefdits 
Ecrits  imprimés , pour  ladite  information  faite  Ôc  commu- 
niquée audit  Procureur  du  Roi , être  par  lui  pris  telles  conclu- 
ions qu’il  avifera  bon  être  , ôc  par  la  Compagnie  ordonné  ce 
qu’il  appartiendra.  Et  fera  la  préfente  Sentence  imprimée , 
publiée  ôc  affichée  partout  où  befoin  fera.  Fait  en  la  Chambre 
du  Confeil  du  Châtelet  de  Paris,  la  Compagnie  afTemblée  , 
le  Vendredi  dix-neuf  Novembre  mil  fept  cens  cinquante-fix. 

Signé , DURAND,  Greffier. 
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j£Y  /<?  Vendredi  dix-néuf  dudit  mois  de  Novembre , à la 
levée  des  Services , fur  les  owçes  heures  trois  quarts  du  matin  , 
les  Ecrits  in-40.  & in- 1 1 , mentionnés  en  la  Sentence  ci-defis  , 
ont  été  lacérés  & brûlés  en  Place  de  Grève  , par  l’Exécu- 
teur de  la  Haute-  Jufice  , en  la  préfence  de  moi , Louis- Marie 
Durand , Greffier  de  la  Chambre  du  Confeil  & des  Dépôts 
Civils  du  Châtelet  de  Paris  , fouffigné  : 


Signé , DURAND , Greffier  de  la  Chambre. 
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La  Sentence  ci-deffius  a été  lue  & publiée  â haute  & intelligi- 
ble voix , à Son  de  Trompe  & Cri  public en  tous  les  lieux  or* 
dinaires  & accoutumés  , par  moi  , P ierre-Céfar  Faucquet , 
J uré-Crieur  ordinaire  du  Roi , de  la  Ville  , Prévôté  & Vicomté 
de  Paris,  Etendue  & Banlieue  de  ladite  Ville  , Prévôté  & Vi- 
comté , & Huiffier  â cheval  en  fon  Châtelet  de  P aris  ,y  demeu- 
rant au  Marché-Neuf,  Paroiffie  Saint  Germain  le  Vieil , 
fouffigné,  accompagné  de  Louis- François  Ambeqar , Jacques 
Hallot , & Claude-Louis  Ambeyar , Jure £ Trompettes,  le  20 
Novembre  1756 , â ce  que  perfonne  n en  prétende  caufe  d’U 
gnorance , & affichée  ledit  jour  efdits  lieux. 

Signé,,  FAvequET,. 


H.  L.  GUERIN,  Imprimeur  de  la  Police.  1756» 


